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Une soudaine envie de grandir. 
  
 
 «Je n’irai pas à ce voyage scolaire, je déclare le soir au dîner.  
Je me ferais arracher la langue plutôt que de l’avouer à quiconque dans ma classe, 
mais je suis incapable de dormir loin de mes parents. Je sais, à mon âge, ça craint. 
Ce n’est pourtant pas faute d’avoir essayé. Tentatives de vacances chez mes grands-
parents, mes cousins, en colo. Et à chaque fois, crise d’angoisse et retour direct à la 
maison.  
 Oh écoute Marius, fais un effort pour une fois! me lance mon père. Tu ne crois 
pas que c’est peut-être temps que tu acceptes de grandir?  
Accepter de grandir! Je crois bien que je n’ai jamais rien entendu d’aussi stupide. 
Comme si on avait le choix. Il croit quoi, mon père? Que si je refusais de grandir, la 
vie soudain s’arrêterait? » 
 Et voilà ma mère qui s’y met elle aussi :  

- Je suis sûre que tu vas adorer la région de Sète,  Marius !   
- Je me fiche de Sète ! Je veux pas y aller et j’irai pas !  

Les larmes me montent aux yeux. Je quitte le table sur un « j’en ai marre, vous 
m’écoutez jamais ! ».  
 
Une fois dans ma chambre, je me jette sur mon ordinateur et j’écoute Stromae … 
« j’suis pas tout seul à être tout seul » …  
Quelques minutes plus tard, ma mère frappe à la porte .  

- Marius , je peux entrer ?  
- Hum … quoi encore ? J’ai des exercices de math à finir … 
- Deux minutes , je veux te parler deux minutes … 
- OK !  

Oh, la tête qu’elle fait ! C’est comme si j’étais à moitié mort !  Ca m’embête qu’elle soit 
triste juste parce que je peux pas dormir loin d’eux… Mon père et ma mère ce sont 
mes repères ! C’est comme ça ! J’ai douze ans, et alors ?  

- Tu sais Marius, on ne va pas te forcer à partir avec ta classe, ne t’inquiète pas. 
Mais je voudrais juste que tu ne décides pas tout de suite. Votre professeur de 
français organise ce voyage chaque année ! Il a l’habitude, il nous l‘a dit à la 
réunion de septembre.  

- Et ça change quoi pour moi ?  
- Eh bien, tu as encore quinze jours pour décider ! 
- J’ai déjà pris ma décision !  
- Oui, je sais, mais tu peux changer d‘avis. 
- Et pourquoi je changerais d’avis ?  
- Tout est possible. Ce voyage, vous allez le préparer pendant les deux 

prochaines semaines… alors peut-être que tu auras envie de partir après …  
- Tu parles ! On va faire des exposés et ça n’a rien à voir avec mon problème à 

moi !  
- D’accord, mais les exposés vous allez les faire à deux non ?  
- C’est ça qui est nul ! On rentre en 6ème et personne connaît personne… J’ai 

aucun pote !  
- Il faut un peu de temps… vous allez apprendre à vous connaître …  
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- Je préférais la petite école … En plus tous mes copains sont dispersés dans 

les autres sixièmes ! On se voit qu’à la récré … Et eux, ils font pas de voyage 
scolaire !  

- Je sais je sais … Bon on va attendre un peu avant de dire que tu n’iras pas , 
d’accord ?  

- Pfft ! ca sert à rien, j’irai pas !  
Je lui balance ça en ouvrant mon livre de math.  

- Bon, fais tes maths et on verra plus tard …  
Ma mère me laisse enfin seul. Je reprends Stromae et j’essaye de calculer la mesure 
de la surface d’un terrain de foot … Les gens qui inventent les exos de math, ils de 
drôles d’idées !  
 
 Le lendemain, au collège, tout le monde ne parle que de voyages. J’apprends 
qu’il y a les 5èmes qui partent à Londres avec leur prof de musique. Et les 4èmes 
avec leur prof d’EPS, ils vont participer à un échange sportif avec une classe 
allemande ! Heureusement que nous on va pas si loin ! Mais moi j’irai pas de toute 
façon !  
 En cours de français, le Principal vient nous parler du Projet du Collège  qui 
s’appelle « Les voyages forment la jeunesse ». A côté de moi, un garçon très brun 
qui s’appelle Nicolas,  murmure  « poil aux fesses ». Heureusement personne n’a 
entendu sauf moi ! Ca m’a fait rire. Je l’ai  regardé du coin de l’oeil et voilà qu’il me 
demande : «  T’y vas toi à Sète? » Je sais pas quoi lui dire alors je réponds « ben oui 
pourquoi ? ». Pour rien, qu’il me dit.  
 Une fois le principal parti, le prof nous demande de choisir par équipe de 2 ou 
de 4,  un exposé soit sur un écrivain sétois, soit sur un lieu sétois, soit sur un plat 
sétois…. Nicolas dit tout fort : «Si c’est toi c’est pas moi ! ». La classe rigole. Le prof 
dit alors : 

- Eh bien, Nicolas vous prendrez Georges Brassens avec Marius, votre voisin 
Vous avez une semaine !  

Malgré les protestations de Nicolas, le prof enchaîne en distribuant les sujets et en 
organisant les équipes. A la fin, il reste une fille sur le carreau. C’est Rose. Elle en 
jette  avec sa natte dans le dos. En plus,  elle répond toujours juste en math et en 
français.  Nicolas peut pas se retenir et il dit tout fort : 

- Nous on prend Rose !  
- Très bien,  dit le prof. Vous serez la seule équipe de 3. Et maintenant, nous 

allons tous au CDI ;  vous y passerez la deuxième heure pour vos recherches !   
Le CDI, c’est vraiment génial ! On trouve tout ! Et en plus, il y a des ordinateurs et 
des fauteuils rembourrés !  La documentaliste, madame Litter nous aide et Rose 
choisit ce qui convient le mieux pour notre exposé. Nicolas écoute des chansons de 
Brassens, avec le casque bien entendu ;  Rose et moi,  on est estomaqués qu’il en 
connaisse aucune. Nos parents sont pourtant de la même génération. On voit pas 
passer l’heure et quand ça sonne on a déjà pas mal avancé, même si on a beaucoup 
rigolé ! Surtout avec la chanson du Gorille !  
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 Au bout d’une semaine, l’exposé est bouclé. On s’est vus tous les trois chez 
moi et chez Nicolas. Rose a dit que c’était galère chez elle, à cause de ses parents 
qui sont divorcés et qui se font la guerre. La mère de Nicolas est canon ! Et elle nous 
a fait une super tarte au chocolat ! Pour nourrir nos neurones qu’elle a  dit ! C’était 
géant !  
 Hier, à la récré, quand Rose trainait encore en classe, Nicolas m’a confié un 
secret. Et depuis ça me tracasse… En fait, il m’a dit qu’il irait pas à Sète même s’il 
en a très envie, surtout maintenant qu’on est potes, mais il peut pas abandonner sa 
mère. Son père est mort quand il avait trois ans et sa mère s’est jamais remariée. Là-
dessus, j’ai dit c’est dommage et puis j’ai ajouté que moi, ce qui me plairait c’est  
d’aller à Sète, avec lui et Rose.  
Je sais pas trop pourquoi j’ai dit ça. C’est pas vraiment un mensonge puisque je le 
pensais,  mais j’ai quand même peur d’être loin de mes parents . En même temps, 
on s’amuse bien tous les trois. Rose nous fait réviser nos leçons ; on lui obéit parce 
qu’elle dit toujours :  « le travail d’abord,  la récompense après ! » . Ce qui veut dire 
qu’elle partagera son goûter avec nous et puis qu’on ira chercher nos vélos et qu’on 
ira  au parc. On fait un peu de jeux en réseaux mais ce qu’on aime le plus c’est juste 
être ensemble et causer. Nicolas nous raconte des blagues et fait le pitre. Il a peur 
de rien !  Du coup, moi aussi j’ai l’impression que je peux me débrouiller tout seul et 
qu’il y a pas trop de risques à prendre le large…mais j’hésite encore.  
 
 Le jeudi matin , on a présenté notre exposé sur Georges Brassens. Et on a 
terminé en chantant « Les copains d’abord » en mode Karaoké. C’était top ! La classe 
a chanté le refrain avec nous. Le prof nous a dit qu’on avait fait du bon travail et il 
nous a félicités tous les trois. Ensuite,  il a rappelé qu’on devait rendre demain les 
papiers signés par les parents pour le voyage à Sète.  
 
Après les cours, on a fait un bout de chemin ensemble et Rose a dit :  

- Ca va être cool le voyage avec vous deux ! On ira à L’Espace Georges 
Brassens …  

- Ouais mais y’a pas que les musées,  a répondu Nicolas.  
Je me suis demandé pourquoi il disait pas à Rose qu’il viendrait pas avec nous. 

- On ira aussi à l’étang de Thau et à Mèze … j’ai ajouté en pensant que ça,  ça 
plairait à Nicolas.  

 
 Et puis on s’est séparés et je suis rentré à la maison. Ma mère préparait une 
tarte aux pommes. Mon père est arrivé une heure plus tard. Après le dîner, je leur ai 
dit qu’il fallait signer les papiers pour le voyage à Sète. Ils ont pas bronché. Mais 
quand j’ai ajouté que j’avais envie de faire ce voyage avec Rose et Nicolas… alors 
là, ils ont pas caché leur joie !  Sauf que j’ai complété en disant que ça le faisait pas 
parce que Nicolas pouvait pas venir et bref j’ai tout raconté…  
 Alors ma mère, toute joyeuse,  a dit que ça allait s’arranger, qu’elle avait 
justement fait la connaissance de la mère de Nicolas à la réunion de septembre et 
qu’elle avait son numéro de téléphone. Mais elle m’a demandé d’abord si j’étais 
d’accord pour qu’elle l’appelle. J’ai dit oui .  
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Le soir même, alors que je travaillais à l’ordinateur, j’ai reçu un mail de Nicolas. « Ta  
mère est trop forte ! Elle a invité ma mère à passer le week-end à Avignon ! Et elles 
se sont fait un programme ciné-restau pour la semaine ! C’est dément !  Du coup je 
pars avec vous à Sète ! » Et il a ajouté des émoticônes surprenants qui m’ont fait 
marrer.   
J’étais fière de ma mère ! Mon père est venu dans ma chambre et en blaguant il a 
dit : « C’est moi qui me retrouverai seul … à moins que je fasse un effort pour  
accompagner ces dames au restau et au cinoche le soir ! » 
 

 Lundi matin , on est tous à l’heure pour monter dans l’autocar.  Nicolas et moi, 
on a la banane !  Nos mères sont côte à côte et n’arrêtent pas de causer. Rose arrive 
avec son père, à gauche et sa mère à droite, elle leur dit très vite au revoir et s’élance 
vers nous en chantonnant  « Non ce n’était pas le radeau de la méduse ce bateau … » 
et on chante avec elle en montant dans le car …   
 Ca y est, on va partir ! Le prof de français nous compte … 25, 26, 27… le compte 
est bon ! Le prof d’histoire s’est assis au fond, le chauffeur démarre ! Nicolas s’est mis 
du côté de la vitre pour voir le paysage, moi je suis côté couloir et il y a Rose de l’autre 
côté. J’ai l’impression d’avoir rudement grandi en quinze jours … Rose et Nicolas  c’est 
eux qui m’ont fait grandir !  
 Ce voyage à Sète sera le premier d’une longue série de voyages scolaires,   
mais ça je ne le sais pas encore…  
 
 


